
NOUVEAU TÉMOIGNAGE CANADIEN! 
PLAIES ET ENFLURES SCROFULEUSES GUERIES.

Toronto, 26 Juillet, 1860.
Memikürs,—Je crois de mon devoir de vous faire connaître le grand 

avantage que j’ai tiré de l’usage de votre Salsepareille et de vos Pillules 
de Bristol. Au printemps de 1863, j’ai senti une douleur dans le côté, 
qui s’est étendue dans le dos, et est devenue si forte que j’étais privé de 
sommeil. Je m’étais déjà adressé à un médecin, mais sans soulage­
ment ; j’ai recouru à un autre, qui m’a produit un adoucissement mo­
mentané. J’ai été trèe mal tout cet hiver. Au commencement de 
1864, un gonflement a commencé à se manifester dans mon dos, près de 
l'épine dorsale, et je recourus à un troisième docteur ; il pensa que 
l'épine dorsafe était endommagée, et me donna un médicament pour 
raffermir ma constitution: Peu de temps après, le gonflement s’ouvrit 
et commença à suppurer, et il me vint deux autres tumeurs dans le dos 
la même année ; les plaies continuèrent à jeter pendant à peu près un 
mois, et j’éprouvai une grande faiblesse. Le printemps suivant je fus 
plus faible que jamais. En Avril, le dernier gonflement commença il 
poindre, et j’étais sur le point d’appeler un quatrième docteur, quand, 
en causant avec un ami, je lui dis que je croyais mon sang vicié. Il 
me conseilla fortement d’essayer de votre Salsepareille. Je suivis son 
avis, et j’en bus une bouteille par semaine. Je pris en même temps de 
vos Pillules de Bristol, et bientôt j’éprouvai un changement sensible 
En quelques semaines je pus travailler, et j’ai toqjours travaillé depuis, 
et je crois fermement que la Salsepareille et les Pillules de Bristol ont, 
avec la bénédiction de la Providence, été les voies par lesquelles j’ai j 
recouvré la force et la santé ;—je crois devoir, en conséquence, les re­
commander à tous ceux qui sont affectés de Scrofules, sous quelque 
forme et avec quelque gravité que ce soit.

Je suis très sincèrement, &c.,
* EDWARD DAVIS,

Kingston Road, Don Bridge.

Walton St., Toronto.
Je certifie que la déclaration qui précède est parfaitement exacte, at­

tendu que je connais particulièrement Mr. Edward Davis.
T. A. SNIDER

Ayant fourni à M. Davis la Salsepareille et les Pillules de Bristol,
je puis certifier la vérité de sa déclaration. .

H. J. ROSE,
Droguiste, 155 Yonge St., Toronto.

7 Septembre, 1866.


